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onâ paé. le temps.' N'importe
isnt, c'dât din fM1t sMlhi et
nalitê 4'u', iw4gîdê tu agita.
de l'heure présente en vue de
idueon d., he!ures de .trvail,
, i X'fÏ 4 -jna -dans
fr qiÏun plo1i, ~plus ni
î leè 4 iëïèïlv--b?es, qui

bilnt ýi d'ËiiÏiâ peanînt
u~e esu. leo étive du

LE COIXERC!E

Le dimanche à Londres

Un article intére ssant publié SOu8
la signature de Mary Spencei W4i-';

yedans le "Sunday Stan d"i
ce mois, fournit de curieux stp erg .ù
sur le n~ Dimanche à Londres" Par
laut des marchés du. dimanelié ma-
tin dans les plus pauvres diâstridts
de-la capital., elle dit: "B'I o
,d'habitante de notre grande 01t4a
raient extr'êmement surpriî é'iîs dé
trouvaient un dimanôhe niaità Qn,
promenade à travers les. rues 4ü
Mile End, et de White*chapel eit -»I
talent un coup d'oeil Isar les, iiatl--
niilei préparationis ilui'Sabbathli. IÀ
plupart des boutiquiers duvrtù
comme. les autres jours, et eiîbibeït
leurs produits dehors: sur. le trot-
toir .ou accrochés à la~ cevantiirÉ.,
Tous ces articles, @ont miieux» reprié-
sentés en vue du dimaànche, *ct plust
d'un boutiquier vous dirar ,que ce
jour là il fait und recette plus fort4
que celle de toute la seinaié. Ôeoi'
tient à plusieurs- causesi..D'abord, le

pour lesmaîheurieux sùrétorl

bière, le dimanche. Il y en i qi
achètent le dimanche par suite dé
vieilles habitudes contractées; d'au-
tres, des hommes comme des fem-
mes, parce qu'ils ont passé la soirée
dans les public-houses. Des.femmes.
sobres et qui travaillent dur, ne
vont au marché le dimanche que
pa suite de ce fait: que le mari ne
rapporté ce qui lui reste de sa paye
qu'une foin- mis à la Porte du ',.pu-
blic-houne" c'est.à- dire à la fer-,
metu ire. Puis, il y su 9 beaucoup
qui entrent chez elles si. tard, à
cause de la besogne, qu'il leur est
psu commode de faire leurs em.-
plettes à cette heure; quant à ache -
.ter, soit des vôtemnents, soit des us-
tensiles de ménage pendant la se-
mains, elles vous répondent qu'elles

Le papier' sur leqUel est imnprimé6 ciLe Prix Courant " eut fabriqué par la Canada Paper -Co.# .MctréMi
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tbjgjlê 4 d èbdam,éiëicâ1 et du cÔté
ciùidienserade iiOeOiO* Chevaux.

Les ýoeufs: 'pè~ésaye de
M. Ballo!dp un oeuf d~puea une
061 .1 Mif'o allihnr tr .rithe.,
tg blÉààcoi~? 86 P.C. ('eau avec
1ï Sîc~ &'s1b ie et 0.5 p.C. de mua-

tièré ~ .lé jaune renferme
6f p.o. -&èY1iÎ lit- 15 . de mnatière

d6 Mairs mn rale8. Dai son- su-
* sembleý1, l'oeu', r*ifèérme d onc 7 5

p;.d'eau et 2M ".O. de substances
nutritives. -P

Deux oeufs sans les coquilles pe-
sant on moyenne, 3J onces il su ré-
sulte que 20 oents représentent assez
e 1xactement la valeur alimentaire de
2 lbs de viande. -
/Une pouls de 2 lbtlllurnit donc,

on quelques jours, son p-rol'pie poids
,de substances alimkentaires. (yest
une véritable -fàbrique de produits
Comestibles. En 1898, il a -été -dé-
claré, à l'octroi de Parie, 538,209,120
oeufs, représentant, à raison de Il
oz. chacun, la quantité. de, viande,
sans les os, fournie. par* 14~82O
bcéufs de 800 lbs so-ilia dedx tiers
des boeufs livrés -à la consommatOn
parisienne.


